
 
 
Chères collègues, chers collègues, 
Chères étudiantes, chers étudiants,  
 

Depuis plusieurs mois, l’intersyndicale de l’URN et des associations d'étudiant-es, vous 
informe des conséquences désastreuses du budget d’austérité 2026 imposé à notre 
établissement par le ministère de l’enseignement supérieur et de la recherche. 
 

Depuis plusieurs mois, nous nous efforçons de combattre cette politique délétère sans 
précédent qui aura pour conséquence de mettre en péril le service public de l’ESR en 
France et plus particulièrement à Rouen.  
 
Depuis plusieurs mois, nous faisons face aux mesures brutales que subissent les agent-es 
et les étudiant-es de l'URN : campagne d'emploi divisée par deux, non-renouvellement de 
contrats, précarisation accrue des personnels et des étudiants, 700 places en moins en 
licence, fermeture et non-ouverture de masters (dont le master formation en musicologie 
unique jusqu'à maintenant en Normandie), précarisation accrue des agent-es et des 
étudiant-es, dégradation des conditions de travail, baisse des budgets alloués aux 
services, départements et laboratoires...  
 
À l’occasion des 60 ans de notre université, la direction prévoit l’organisation de festivités 
dont le coût, encore inconnu à ce jour, s’élèvera à plusieurs centaines de milliers d’euros. 
Dans ce contexte, l’organisation d’un tel événement festif interroge et suscite une 
incompréhension légitime. Si nous sommes pleinement conscients que les difficultés 
actuelles trouvent en partie leur origine dans un manque de soutien structurel de la part 
des pouvoirs publics, cela ne saurait justifier des choix internes qui apparaissent en 
décalage avec la réalité vécue par les agent-es et les étudiant-es.  
 
La mise en scène d’une célébration coûteuse, incluant animations, restauration 
rapide et activités festives, renvoie une image en contradiction avec les appels «à 
la rigueur et à la responsabilité» de la présidence.  
 

Nos organisations syndicales et associations étudiantes tiennent à rappeler que les 
priorités devraient rester centrées sur le maintien de l’emploi, l’amélioration des 
conditions de travail et d’étude, ainsi que la pérennité des missions de service public de 
l’université.  
 



Une grande majorité de collègues et d'étudiant-es n’aura pas le cœur à célébrer un 
anniversaire dont l’ampleur de l'organisation questionne au regard des enjeux 
actuels. Une célébration plus sobre, respectueuse de la situation financière et 
humaine de notre établissement, aurait été non seulement plus appropriée, mais 
aussi plus en phase avec les valeurs que nous défendons collectivement.  
 
 

C'est pourquoi, nous avons déposé un préavis de grève le mercredi 29 avril. Ce jour-
là, nous vous invitons à vous rassembler afin de dénoncer la mort programmée du 
service public de l’enseignement supérieur et de la recherche :  

• à 11 heures au Madrillet sur le parvis de l'UFR sciences et techniques ;  
• à 18 heures 30 sur l’esplanade du campus de Mont-Saint-Aignan.  

Au rendez-vous de Mont-Saint-Aignan, dans un esprit à la fois symbolique et collectif, 
nous vous proposons de venir vêtu-es de noir pour participer à un cortège funèbre, 
marquant notre refus des politiques actuelles et notre attachement à un service public 
d’enseignement supérieur accessible, digne et pérenne. 
 
 

Votre présence est essentielle : sans une mobilisation large et visible, notre message ne 
pourra pas être entendu.  
 
 

L’avenir même de l'ESR public est en péril. 
Notre université ne doit pas mourir à 60 ans ! 

 
 

Toutes et tous, agent-es, étudiant-es, citoyen-nes, 
le mercredi 29 avril, mobilisons-nous pour l'emploi, l'accès à 

l'enseignement supérieur, nos conditions d’étude et de 
travail ! 

 


